
Today, in 2015, I find myself at the age of 70 with the feeling 
of having succeeded in life, but also that I still have a lot to 
accomplish in the years to come. Initially, my ambition was 
to emulate Buffett, Graham, and Fisher who, at a ripe old 
age, chose to pursue their activities indefinitely. At least  
I hoped to emulate them in age if not in wisdom...

Although I have stated in the past that I would never  
retire – having retired for the first time in 1985 at the age 
of 40 (much too early!) to devote myself to my family and 
my life’s passion, the stock market – I have to admit today  
that “all good things must come to an end”, a saying that 
my mother has often repeated to me over the years.

But over the 30 years that followed, from 1985 to 2015,  
I believe I accomplished many things, always driven by  
my passion to succeed on the stock market and the desire 
to share this passion with others.

However, what I am most proud of, and undoubted-
ly what will remain my greatest professional success, is  
the creation of the COTE 100 System. It served as a  
basis for my journey, it inspired the name of my company  
and above all, it continues to be actively used by  
my successors.

Undoubtedly, the COTE 100 System has been the key  
element in the stock market success of COTE 100 and 
there is every reason to believe that it will continue to  
be so. The COTE 100 System is not a “black box” in the 
traditional sense, but it nevertheless represents the  
reconstitution of the thinking and teachings of the  
great investors of the 20th century. Designed in 1987,  
the year of the crash, it was improved in 2000 thanks to 
Philippe who will surely improve it further in the future, 
supported by the COTE 100 team.
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Aujourd’hui, en 2015, je me retrouve à l’âge de 70 ans avec 

le sentiment d’avoir réussi ma vie, mais aussi qu’il me reste 

encore beaucoup à accomplir dans les années à venir. Au 

départ, mon ambition était d’émuler les Bu� ett, Graham 

et Fisher qui, à un âge vénérable, ont choisi de poursuivre 

indé� niment leurs activités. Du moins espérais-je les émuler 

en âge sinon en sagesse…

Même si j’ai a�  rmé par le passé que je ne prendrais jamais 

ma retraite – l’ayant prise une première fois en 1985 à l’âge 

de 40 ans (beaucoup trop tôt!) pour me consacrer à ma 

famille et à ma passion de toujours, la Bourse – force m’est 

d’avouer aujourd’hui que « toute bonne chose a une � n », 

un dicton que m’a souvent répété ma mère au � l des ans.

Mais au cours des 30 années qui ont suivi, soit de 1985 à 

2015, je crois avoir accompli bien des choses, toujours 

animé par ma passion de réussir à la Bourse et le désir de 

partager cette passion avec d’autres.

Toutefois, ce dont je suis le plus � er, et sans doute ce qui 

restera ma plus grande réussite professionnelle, est la 

création du Système COTE 100. Il a servi de base à mon 

cheminement, il a inspiré le nom de mon entreprise et 

surtout, il continue d’être utilisé activement par mes 

successeurs.

Indubitablement, le Système COTE 100 a été l’élément-

clé des succès boursiers de COTE 100 et il y a tout lieu 

de croire qu’il continuera de l’être. Le Système COTE 100 

n’est pas une « boîte noire » au sens traditionnel, mais il 

représente néanmoins la reconstitution de la pensée et 

des enseignements des grands investisseurs du 20e siècle. 

Conçu en 1987, année du krach, il a été amélioré en 2000 

avec l’aide de Philippe qui le perfectionnera sûrement 

encore à l’avenir, appuyé par l’équipe COTE 100.

Le Système COTE 100 a également été la clé de voûte de 

la Lettre � nancière COTE 100 qui complétera sa 27e année 

d’existence en 2015 et qui, avec un rendement annuel 

composé de 12,3 %, a fait la preuve irréfutable de la valeur 

du Système COTE 100. Pour la petite histoire, j’ajouterais 

qu’en 1988 je visais un rendement annuel composé de 15 %, 

conscient qu’il faut toujours viser plus haut pour espérer un 

jour atteindre son but. Cependant, ce n’est pas le 12,3 % qui 

importe le plus, mais plutôt la constance de la performance 

sur une période de 27 ans.

En 1995, j’ai écrit la première version de « La Bourse ou 

la Vie » qui en est actuellement à sa cinquième édition, 

un best-seller dans sa catégorie. À mon humble avis, ce 

livre devrait être lu par tout investisseur, expérimenté ou 

néophyte, qui se respecte. J’y raconte aussi bien mes succès 

que mes erreurs et mes échecs. Mon plus grand rêve serait 

qu’il � gure un jour au programme scolaire ou qu’il serve de 

référence pour les études en � nance. On a bien le droit de 

rêver, non, tout en sachant fort bien que nul n’est prophète 

en son pays. Il appartiendra à Philippe d’en réaliser la 6e 

version. Ainsi va la vie… La Bourse ou la Vie!

En 2011, j’ai récidivé en publiant cette fois un roman 

� nancier « Les Règles du Jeu ». Je voulais en quelque sorte 

montrer l’autre côté de la médaille, celui de l’entrepreneur 

et du dirigeant d’entreprise, en dévoilant les conditions 

essentielles pour faire d’une entreprise un succès boursier. 

D’ailleurs, je dois avouer que si j’avais à recommencer ma 

carrière, ce serait du côté de chef d’entreprise que je me 

dirigerais plutôt que de celui de gestionnaire. Cependant, 

j’appliquerais exactement les mêmes principes qui ont 

dé� ni ma vie de gestionnaire.

Cinq petits conseils
En terminant, j’aimerais vous laisser à titre de legs cinq 

petits conseils qui me semblent essentiels pour réussir à la 

Bourse.

1)  Laissez le temps travailler pour vous

Pour moi qui aurai 70 ans cette année, cela peut signi� er 

un horizon de 20 ans et même davantage si je prends en 

(Suite à la page suivante...)

The COTE 100 System was also the keystone of the COTE 
100 Financial Bulletin which will complete its 27th year of 
existence in 2015 and which, with a compound annual  
return of 12.3%, has provided irrefutable proof of the value 
of the COTE 100 System. For the record, I would add that in 
1988 I was aiming for a compound annual return of 15%, 
aware that we must always aim higher to hope to achieve 
our goal one day. However, it is not the 12.3% that matters 
most, but rather the consistency of performance over a  
period of 27 years.

In 1995, I wrote the first version of “La Bourse ou la Vie” 
(The Stock Market or Life) which is currently in its fifth edi-
tion, a bestseller in its category. In my humble opinion, 
this book should be read by any self-respecting investor, 
experienced or new. I talk about my successes as well as 
my mistakes and my failures. My biggest dream would  
be that it would one day appear in the school curricu-
lum or serve as a reference for studies in finance. We have  
the right to dream, don’t we, while knowing very well  
that no one is a prophet in his own country. It will be  
up to Philippe to create the 6th edition. Such is life…  
La Bourse ou la Vie!

In 2011, I did it again, this time publishing the financial 
novel “Les Règles du Jeu” (The Rules of the Game). I wanted 
to somehow show the other side of the coin, that of the 
entrepreneur and the business manager, by revealing the 
essential conditions for making a company a stock mar-
ket success. However, I must admit that if I had to start my  
career again, it would be as a business leader rather than as 
a manager. But, I would apply exactly the same principles 
that have defined my life as a manager.

Memoirs of an ex-centric

Financial Bulletin
February 2015

F o r e s i g h t ,  c a u t i o n ,  p a t i e n c e  a n d  p r e s e n c e

© Toute reproduction interdite  –   Février 2015  –  1w w w . l e t t r e c o t e 1 0 0 . c o m

Lettre � nancière 
–  Février 2015  –

 Mémoires d’un ex-centrique 
Guy Le Blanc

«  P r é v o y a n c e ,  P r u d e n c e ,  P a t i e n c e . . .  e t  P r é s e n c e  »

w w w . l e t t r e c o t e 1 0 0 . c o m

Aujourd’hui, en 2015, je me retrouve à l’âge de 70 ans avec 

le sentiment d’avoir réussi ma vie, mais aussi qu’il me reste 

encore beaucoup à accomplir dans les années à venir. Au 

départ, mon ambition était d’émuler les Bu� ett, Graham 

et Fisher qui, à un âge vénérable, ont choisi de poursuivre 

indé� niment leurs activités. Du moins espérais-je les émuler 

en âge sinon en sagesse…

Même si j’ai a�  rmé par le passé que je ne prendrais jamais 

ma retraite – l’ayant prise une première fois en 1985 à l’âge 

de 40 ans (beaucoup trop tôt!) pour me consacrer à ma 

famille et à ma passion de toujours, la Bourse – force m’est 

d’avouer aujourd’hui que « toute bonne chose a une � n », 

un dicton que m’a souvent répété ma mère au � l des ans.

Mais au cours des 30 années qui ont suivi, soit de 1985 à 

2015, je crois avoir accompli bien des choses, toujours 

animé par ma passion de réussir à la Bourse et le désir de 

partager cette passion avec d’autres.

Toutefois, ce dont je suis le plus � er, et sans doute ce qui 

restera ma plus grande réussite professionnelle, est la 

création du Système COTE 100. Il a servi de base à mon 

cheminement, il a inspiré le nom de mon entreprise et 

surtout, il continue d’être utilisé activement par mes 

successeurs.

Indubitablement, le Système COTE 100 a été l’élément-

clé des succès boursiers de COTE 100 et il y a tout lieu 

de croire qu’il continuera de l’être. Le Système COTE 100 

n’est pas une « boîte noire » au sens traditionnel, mais il 

représente néanmoins la reconstitution de la pensée et 

des enseignements des grands investisseurs du 20e siècle. 

Conçu en 1987, année du krach, il a été amélioré en 2000 

avec l’aide de Philippe qui le perfectionnera sûrement 

encore à l’avenir, appuyé par l’équipe COTE 100.

Le Système COTE 100 a également été la clé de voûte de 

la Lettre � nancière COTE 100 qui complétera sa 27e année 

d’existence en 2015 et qui, avec un rendement annuel 

composé de 12,3 %, a fait la preuve irréfutable de la valeur 

du Système COTE 100. Pour la petite histoire, j’ajouterais 

qu’en 1988 je visais un rendement annuel composé de 15 %, 

conscient qu’il faut toujours viser plus haut pour espérer un 

jour atteindre son but. Cependant, ce n’est pas le 12,3 % qui 

importe le plus, mais plutôt la constance de la performance 

sur une période de 27 ans.

En 1995, j’ai écrit la première version de « La Bourse ou 

la Vie » qui en est actuellement à sa cinquième édition, 

un best-seller dans sa catégorie. À mon humble avis, ce 

livre devrait être lu par tout investisseur, expérimenté ou 

néophyte, qui se respecte. J’y raconte aussi bien mes succès 

que mes erreurs et mes échecs. Mon plus grand rêve serait 

qu’il � gure un jour au programme scolaire ou qu’il serve de 

référence pour les études en � nance. On a bien le droit de 

rêver, non, tout en sachant fort bien que nul n’est prophète 

en son pays. Il appartiendra à Philippe d’en réaliser la 6e 

version. Ainsi va la vie… La Bourse ou la Vie!

En 2011, j’ai récidivé en publiant cette fois un roman 

� nancier « Les Règles du Jeu ». Je voulais en quelque sorte 

montrer l’autre côté de la médaille, celui de l’entrepreneur 

et du dirigeant d’entreprise, en dévoilant les conditions 

essentielles pour faire d’une entreprise un succès boursier. 

D’ailleurs, je dois avouer que si j’avais à recommencer ma 

carrière, ce serait du côté de chef d’entreprise que je me 

dirigerais plutôt que de celui de gestionnaire. Cependant, 

j’appliquerais exactement les mêmes principes qui ont 

dé� ni ma vie de gestionnaire.

Cinq petits conseils
En terminant, j’aimerais vous laisser à titre de legs cinq 

petits conseils qui me semblent essentiels pour réussir à la 

Bourse.

1)  Laissez le temps travailler pour vous

Pour moi qui aurai 70 ans cette année, cela peut signi� er 

un horizon de 20 ans et même davantage si je prends en 

(Suite à la page suivante...)

© All reproduction prohibited – February 2015  –  1

(Continued on next page...)



2   –   Février 2015 –  © Toute reproduction interdite w w w . l e t t r e c o t e 1 0 0 . c o m

compte ma succession. Pour vous, plus jeune, cela peut 

signi� er 50 ans et plus. Soyez investi à temps plein et non 

à temps partiel. Pour paraphraser Archimède qui disait               

« Donnez-moi un levier et je soulèverai le monde », je dis à 

mon tour « Donnez-moi du temps et je bâtirai une fortune».

2)  Diversi� ez, mais pas trop

Dix à 20 titres devraient su�  re. Pour mon portefeuille, je 

préfère plus près de 10 que 20. Cantonnez-vous dans des 

titres que vous connaissez et surtout, que vous comprenez 

bien. À la Bourse, la simplicité a bien meilleur goût.

3)  Sachez très tôt que le prix et la valeur sont deux concepts 

tout à fait distincts

Si vous faites consciencieusement vos devoirs et que vous 

avez une bonne idée de la valeur d’un bien, vous éviterez 

de nombreuses erreurs.

4)  Les pro� ts et la croissance des pro� ts sont la base absolue 

du succès à la Bourse

Ceux qui n’en sont pas convaincus, aussi bien les investisseurs 

que les dirigeants d’entreprises, seront vaincus un jour.

5)  Soyez ex-centrique

On a souvent dit de moi que j’étais un « contrarian » et je ne 

m’en suis jamais défendu, au contraire... Une seule chose me 

« contrariait » vraiment : il n’y avait pas d’équivalent de ce 

mot en français, sinon l’« esprit contraire », ce qui ne rendait 

pas tout à fait le sens beaucoup plus large de l’anglais.

Ceci étant, j’aimerais vous suggérer un autre terme, « ex-

centrique », non pas au sens du Larousse qui fait état de 

« quelqu’un de bizarre, d’original, d’extravagant », mais 

plutôt comme un EX-CENTRIQUE, soit quelqu’un qui 

s’éloigne du centre, de la foule, quelqu’un qui pense par lui-

même.

Ce n’est pas parce que les gens, les médias et l’opinion 

publique pensent de la même façon qu’ils ont 

nécessairement raison. Il est bon de se 

rappeler cela aussi bien dans le contexte 

de la Bourse que de la vie de tous les jours. 

Tout bien considéré, j’aimerais qu’on se 

rappelle de moi comme d’un perpétuel 

ex-centrique. 

Un exemple à suivre
Mon père quitte peut-être ses fonctions o�  cielles chez  

COTE 100, mais il sera toujours là pour moi et pour l’entreprise 

qu’il a fondée, tant pour ses conseils d’investissements 

boursiers que pour la gestion de l’entreprise. Je tiens à le 

remercier de la con� ance qu’il m’a toujours témoignée ainsi 

qu’à tous les membres de l’équipe COTE 100. Il nous lègue 

une entreprise en excellente santé mais, avant tout, des 

valeurs qui ont fait la force et la réputation de COTE 100 : 

l’intégrité, la discipline d’investissement fondée sur le long 

terme, la famille, la rigueur et la passion pour la Bourse. Je 

suis persuadé que ces valeurs se perpétueront au cours des 

années à venir. Au nom de toute l’équipe, et en particulier 

de mon frère Sébastien et de moi-même, merci et longue 

vie à un investisseur d’exception et à un entrepreneur de 

premier ordre.

Des occasions au Canada
Il est fascinant de voir à quel point les marchés boursiers 

peuvent changer rapidement en ce qui concerne certaines 

classes d’actif, passant d’un optimisme débridé au plus 

profond pessimisme. Souvenez-vous comment, il y a 

quelques années, tous les observateurs citaient le Canada 

comme un exemple de conservatisme et de rigueur � scale. 

La dépendance du pays envers les ressources naturelles 

était considérée comme un actif. Comme les choses 

peuvent changer en quelques années! 

Le portefeuille de la Lettre � nancière COTE 100 et, je 

l’espère, de nombreux lecteurs de la Lettre, ont fortement 

béné� cié de la hausse sans précédent du dollar américain 

au cours des derniers mois. À tel point que nous croyons 

qu’il est sage de diminuer quelque peu son exposition au 

dollar américain.

  

Vente de deux titres américains
Nous avons décidé de vendre le titre d’Aecom. Avec son 

acquisition récente de URS, nous croyons que le risque 

augmente sensiblement, surtout avec la chute du prix du 

pétrole. Lors de notre recommandation initiale en juillet 

2010, la société n’avait aucune dette; avec l’acquisition 

de URS, le ratio dette pro forma atteint 4,6 fois les pro� ts 

d’exploitation ajustés. En outre,  nous appréciions le fait 

que la société n’oª rait pas de services de construction, un 

segment plus risqué selon nous; ses deux plus récentes 

acquisitions la placent fermement dans ce créneau. Vendre. 

Nous avons ainsi pris la décision de nous départir de nos 

actions de Franklin Resources (voir plus bas). 

Avec le produit de la vente de ces deux titres, et à la 

condition que le taux de change demeure favorable, nous 

nous proposons de vendre près de 35 000 $ US de liquidités 

pour l’ajouter à l’encaisse du portefeuille canadien. 

Philippe Le Blanc, CFA, MBA

Guy Le Blanc 
Licence en � nance, HEC 1968, Fondateur de COTE 100
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Five Little Tips
In closing, I would like to leave you, as a legacy, with  
five little tips that seem essential to me to succeed on 
 the stock market.

1) Let time work for you
For me who will turn 70 this year, this could mean a  
horizon of 20 years and even more if I consider my estate.  
For the younger ones, that might mean 50 years and 
more. Be invested full-time, not part-time. To paraphrase 
Archimedes who said “Give me a lever and I will lift  
the world”, I would say “Give me time and I will build  
a fortune”.

2) Diversify, but not too much
Ten to 20 stocks should be enough. For my portfolio,  
I prefer closer to 10 than 20. Stick to stocks that you  
know and, above all, that you understand well. On the 
stock market, simplicity tastes much better.

3) Know early on that price and value are two entirely  
separate concepts
If you do your homework carefully and have a good idea of 
the value of a good, you will avoid many mistakes.

4) Profits and profit growth are the absolute foundation for 
success on the stock market
Those who are not convinced of this, both investors and 
business leaders, will one day be defeated.

5) Be ex-centric
I have often been said to be a contrarian and I never  
denied it, on the contrary... Only one thing really annoyed 
me: there was no equivalent of this word in French, other 
than the “contrary spirit”, which didn’t actually illustrate the 
much broader meaning of the English term.

This being said, I would like to suggest another term, 
“ex-centric”, not in the sense of eccentric which refers to 
“someone strange, original, extravagant”, but rather as  
an EX-CENTRIC, or someone who is away from the centre, 
from the crowd, someone who thinks for himself.

It is not because people, the media and 
public opinion think the same way that 
they are necessarily right. It is good to 
remember this both in the context of  
the stock market and everyday life. All 
things considered, I would like to be  
remembered as a perpetual ex-centric. 

Guy Le Blanc
Bachelor’s degree in finance, HEC 1968,  
Founder of COTE 100
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Guy Le Blanc 
Licence en � nance, HEC 1968, Fondateur de COTE 100


